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ÇA ET LÀ

Mgr l'éveque des Trois-Rivières est ar-
rivé à Rome, après un heureux voyage.

Il y a environ 1,750,000 catholiquesen
Angleterre seulement.

Une dépêche de Saint-Pétersbourg an-
nonce que l'auteur de l'attentat du Palais
d'hiver a été arrêté.

L'usine a gaz de Hambourg a été dé-
truite par une explosion. Il y a eu trois
tués et six blessés.

Les Etats-Unis ont 5,856 milles de che-
min de fer en construction, qui doivent
être achevés à la fin de l'année prochaine.

Les exportations considérables de pom-
mes de terre à New-York sont dues, dit-
on, à la crainte d'unet di>ette de ce tuber-
cule que l'on regardait comme imminente.

Entre deux amoureux
Lui : Je te cacherai dans mon cœur, je

te protègerai contre les vents et les orages
de ce monde '

Elle : Un parapluie fera aussi bien

Des dépêches de la ville du Cap man-
dent qu'au commencement d'octobre, le
roi des Ashantis a fait immoler 200 jeunes
filles afin de faire du mortier avec leur
sang pour réparer les murs de sa rési-
dence.

Les produits potagers lu Canada trou-
vent un marché très avantageux aux
Etats-Unis, où les récoltes ont manqé.
Entr'autres produits, on signale l'expédi-
tion de plusieurs lots de pois cassés.

La nouvelle voie double du Grand
Tronc rend déjà de si grands services, qu'il
est question de la prolonger vers l'Est. La
compagnie se propose même de poser une
voie double dans le pont Victoria.

A propos d'enfant.--M. Paul a cinq
ans, il est en train (le faire sa prière.

- Mon Dieu, accordez la santé à mon
père et à ma mère ; mon Dieu, accordez
moi la grâce d'être bien sage... Maman
pendant que j'y suis, si je demandais au
bon Dieu d'accorder le piano, que tu dis
qui est si faux.

Le shérif Merrick est allé à Ottawa ce
jours derniers pour obtenir la commuta
tion de la sentence des meurtriers de Plan-
tagenet. On croit qu'un de ces dlerniers
celui qui avait avoué son crime et qui en
suîite a plaidé non.coupable, sera pendu
mais que l'autre sera condamné aux tra
vaux forcés pour le reste de ses jours.

Un correspoudant écrit au T ree qu
)J. Amine Nanif, directeur des Mission
protestantes au Caire, qui était venu ai
mois de juillet en Angleterre dans le bu
le recueillir des fonds pour les mission
protestantes d'Egypte, est entré dans I
giron de l'Eglise catholique romaine. Il
fait son abjuration entre les mains d
prieur Vaughan, au collège et nionastèr
de St-Benoît.

Un journal anglais îde l'Inde annonc
'qu'un des éléphans du roi de Bangkocl
animal vénéré et appaî tenant à la suite d
souverain, est devenu brusqtuement foi
et que dans ses accès il a écrasé sous se
pieds cinq de ses domestiques. Malgr

cela l'animal, qui est sacré, n'a pas été tué
on s'est contenté de l'entourer d'une ha
rière bénite par un grand prêtre, que l':
nimal sacré a naturellement brisée. On
réussi néanmoins à le chasser dans ur
cour où il a péri.

La maladie de ce curieux saint aé,
attribuée à la malveillance de son perso:
nel de service ; mais comme on n'a pu d
couvrir le vrai coupable, le souverain <
Siam a décidé qu'il y avait lieu de les d
capiter tous. La sentence a été exécut'
séance tenante et trente malheureux o:
été mis à mort.

L'OPINION P UBLI QUE

Entre deux époux
-J'ai besoin d'une robe, je n'ai plus

que des loques.
-Les temps sont durs, ma chère, je

puis à peine me tenir le nez au-dessus de
l'eau.

-Ce n'est pas difficile de le tenir au-
dessus de l'eau, mais le grand trouble pour
toi, c'est que tu le tiens trop au-dessus du
whisky.

Le mois de décembre approche et avec
lui, la fin si hideuse du meurtrier Hay-
vern. Celui.ci est tout à fait résigné au
malheureux sort qui l'attend. Il boit et
il mange avec beaucoup d'appétit. Il
reçoit la visite de ses parents une fois par
semaine et celle de son confesseur tous les
jours.

Plus tard, viendra l'exécution du meur-
trier Moreau. On sait que cet homme sera
pendu le 13 janvier prochain. Pendant
son procès, il était assez calme ; il pou-
vait encore espérer la liberté. Depuis que
la sentence de mort lui a enlevé ses der-
nières espérances, il est inconsolable. Il
mange peu et parait brisé par les remords.
Il écoute avec respect les conseils de son
confesseur qui le visite fréquemment.

En Syrie, les gens n'ôtent jamais leur
chapeau ou leur turban en entrant dans
une maison, mais ils laissent, en revanche,
leurs souliers à la porte. La raison en est
que les planchers sont couverts de nattes
ou paillassons toujours très propres sur
lesquels-dans les maisons musulmanes-
les hommes s'agenouillent pour prier et
s'inclinent tellement profondément que
leur front touche le plancher; en sorte
qu'il ne serait ni décent ni respectueux de
fouler avec des souliers malpropres l'en-
droit où ils s'agenouillent pour prier. Ce
doit être un curieux spectacle que de voir
à la porte des maisons d'écoles des mon-
ceaux de souliers et de sabots de bois de
diverses couleurs, rougzes, noirs, jaunes.

-D ins tous les cas, ce qui précède tst une
leçon dont pourraient faire leur profit ces
catholiques qui mâchent du tabac dans
nos églises.

. En certain pays d'Afrique, loisqu'ur
homme se noie, ses amis se mettent à la
recherche du cadavre. S'ils ne le trouvent

s pas, alors l'important pour eux est de s'em
parer de l'âme du défunt. Voici commen
ils procèdent:

fls déposent sur le bord de la rivière,
aussi près que possible de l'endroit où l'on
suppose que l'homme s'est noyé, un sac
de peau de chèvre humecté, dont l'orifice,
diingé du côté de l'eau, est tenu ouvert au
moyen d'un cercle fixé au dedans. Deux
cordes sont tendues d'un côté à l'autre de
la rivière et forment un pont sur lequel
l'âme du défunt pourra traverser. Dei
vases contenant divers aliments sont pli

e cé autour dut sac, et les amis du défa u
fout un paisible repas pendant qu'or

t chante un hymne avec accompagnemer
d'instruments. L.'ac, retoit-on, est attiréi

s par ces cérémonies, traverse la rivière st
e le pont de cordes, et se précipite 'dans li
a sac.

'e Ds qu'elle v est entrée-c'est-à-dire
lois tie la brise enfle le sac -l'orifice en es
prompîtemîent fermé et on porte le ,ac ai
cimetière où une fosse a été prépar<,

e d'avance. Le sac est suspendu au dessi
~' de la fosse, on dénoue les cordons,
u l'ame-c'est à-dire le vent contenu dai
1, le sac -.dedcend dans la fosme, laquelle e
s aussitôt remplie. Aux yeux des habitan

du pays, cette cérémonie a la même valei
que linhumation du corps, et la fosse e

r- entourée d'autant de respect que si elle co
a- tenait le cadavre.

-Pour vous en convaincre denandez à
un Allemand, et il vous dira que Huub
de S. Jaculh est le meilleur remiède mis à
la disposition du public. Des rhuma-
tismes de plusieurs années ont céde à son
influence magique. Suivant la remarqe
de plusieurs, son action est électrique,
chassant les douleurs avant que le mal
soit guéri, laissant le patient dans un
état de santé parfaite. C'est aussi un re-
mède certain contre la nevralgi-, produi-
sant un soulagement dès sa première ap-
plication, et guériSsant en petu de temps
les cas les plus invétérés

-Rester trop lougtempîîs la ns les-ateliers,
donne aux ouvriers un teint nit, enleve l'ap-
petit, les rend languissants et malades, appau-
vrit le sang, empêcl hts fonuti-ns du foie,
cause nombre de maladies ; tous les médeins et
médecines ne pi-uvent guérir. 1I n'y a qu'en fai-
sant use des \ mers de Houblon, et prenant
beaucoup d'exercice que vous guérirez.-Chris-
tian Recorder.
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FARINE $
i'xrin.de blifde la ampagne, par 1to1ba
Farine d'avoine.......................
Farindebi.d'Inde.....................
sarrasin .............................

GRAIN

Bl par minot......................
Po do ...............--.-. ----
Irgre doc ....... .....
Avoine par 40 b1 ........... .......
Sarrasin par minot ..... ...............
mil do................
Lin do . LAI
81é.d'Inde do ...........

LAITERIE

c. $ c
a 45 à 3 <1o

:-a -2 6Lso
I 75 à i 1P
() 00 à ()0 O

i 36> à 1 44
0 9a à i 95
0 70 à O 95
o :34 à (J 41
S25 a " 40

o oo à o oo
o 00o à 0 00

Berrefraia àla livre ------------- ------ 02e) à '- :,()
Beurres6&1é do......................0 1 Sà t)d-;62

Fromagela livre .................... o l a O ao

VOLAILLES

Dindes.(vieux)au oouple............
Dindetjeunes) do...::::: .
Oies u couple......................
Oanards an couple........ .........
poules do ...........
Poulets do ...........

LIlGUMES

Pommes au baril..................
Patates au sac..--...................
Fèves par minet..................
Oignons par tresse...................

GIBiERS

Ganards (sauvages) par ouple..........
do noirs parcouple........... ....

Pleuviers par douzaine..........----- ---
écass au couple....................

Pigeons domestiquesan couple..........
Perdrix au couple......................
Tourtes à a douzaine.................

V1ÂNDZM

Bear la Hlvre (steak).................
Bout à soupe.......................
Jambon à la lire--........--------
Lard do .........
Meton do .........
4,gneau do .........-.
Agneau, au quartier-........
Veau, à la livre.---..--------------

,ard fiais par too livre-.............
«oeufrpar 100 livres...................
Lièvress...... .......................-

DIVERS

suer, d'érablei lalivre............
Sirop d érable au galon.-.----------
miel éàla livre.....................

rEufe frais à la douzaine....
Haddock à la Ilivre.....................
saindoux par livre,....................
Paux à la livre.............. . ...

1 M0 à 1 75
0 qo à t 2 .
1 25 à 1 50
0 60 à 0 70
0 70 à O0<00
0 40 à 0655

50 à S on
65 0 8 3s
00 à 0

o 55 à
O 20 à
o oo à
J 25 à
0 25 à
o «o à
O O) à

0 10 a o ls
1> '5 à o <7
0 10 a o 12
vl u. t 112
0OU>5 à r>)l12

9 il 1à o a o

o so a i oit

4 0) a11 W<
0 00> à 0

8 0 à i00
o 12 à - 15
O 10 à 25
o o6 à O Os
0 14 à L"i-
Q1 01 à o 00

Marché aux estiaux
acoeni1.I1r, qualité, pjar 100 sib..........
dcnuf,2me qualité.................
Vaes a ait........................
V achsextra.................. .......
V..ax, Ire qualité....................
Veaux me qualité...................
Veaux mequalité.... .........

i'n, Ire qualité, par 100 ho e .
Foin, 2me qualité..............
PaillieIre qualité ..........

$4 5u a - 00
0 ()0 a 4 50u

45 o a fi o
100 à OC0<
o oo a e 0<>
Ooc à <1 ('-

r:ioo so

00 >0 t 0.

ENCORE JEUNE.-Ma mère a souffeit long. Paille, 2me quaité .. ... 5 à 4 ou
temps de la névralgie et était dans un téat alai -
mat, Aucun médecin ni médecines ne reus.
sirent à la guérir. Il y a trois niois elle com. avec Votre
mença l'usage des Amers le Houbloit, et main- fCARTESDE VISITES nom. - En

t-inant elle est guérie et quoique âgée de 70 ais, l caractères nouveaux, nouveaux genres, par de,
n , , ' artistes: Bouquets, Oiseaux, Chromos, Paysagesl'on dirait d'une Jeune femme. Il y a rien tel etO., tous diffrents. L'vre déchantill.n oomplets pour

que les Amers de Houblon. agents, 25c. Grande variété de Cartes s'Annonce. >i)
minution pour le commerce et le@ imprimeurs. 100UVN DEMOIsELL E, Providence R. . oenunens de Cartesd'Annon e de Fantaisie, 50c.

-ou .Are.e: -SrgvIns' & naItOs., boite a? Nortford (Jt,

561

ADRESSES D'AFFAIRES

MOUSSEAU, ARCHAMBAULT & MONK,
A VOCATS,

No. 7, RUE ST-J ACQUES I AU SECOND),

H An. i. A. MoUst-EAU, J. L. ARCHAMBAULT, B.C.L.
C.R.. t . P, s ' F.D. MONK. B.C.L.

J. G. l. BERGERON, B. C. L.
AVOCAT,

7, RUE SAINT-JACQUES,

MONTREAL

PAGNUELO & ST-JEAN
AVOCATS,

No 34. Rue Saint-Jacques,
MONT RÉAL

SimEeN PAONUo, C.R E. N. sT-JEAN, B.C.L.

LACOSTE, GLOBENSKY & BISAILLON,
AVOCATS,

No. 11, Cote de la Place-d'Armes,
MONTRÉAL

ALEx. LA(0o>-r, C.R.L.L.D.

F. .1. msîÀîA1Lox, .o.L.

BENJ. GLOBENSKY.
T. BRosAku, L.L. B.

F. X. COCHUE,
EVALUATEUR

'Iembre de la Corporation les Agents i-mineubles; né-
gocie d es'réîs sur Immeubles; Achat et vente

ia- hiens <onciers. Bureau lsla Commission
dies Immeubles,

RUE s.AINT-JACQUES, No. 71, MONTREAL

AtU GRAtND VATEL
2C6) , 80, Rue St-.[acques

MONTRÊA L

LUNCH A TOUTE HEURE

A 2, CENTS ET 50 CENTS

BUREAU DE CREDIT

GAGNON FRÈRES, Propriétaires,

ÉDIrCE DE LA BAN>,QUE JAcQUs - CATIEiR,
iLAcFD 1 AI MEs, MONTRÉAL

P, FOREST,
,300, rue Saint-Paul, Montréal - 1, rue

Bourla, Antwerp (Belgiqie

P~odul tu vanaodite- ndes su tFan^e, Allemagne -t

ne.<lgique.--naportateur d'Articles français, Ieges et al-
lemands, aux prix e lfabrique.-spécialité de matières
première@.

s ,etr-s Frangaies d'Ornaminents d'EgLise.

Q pix <'etamPiplom d lonneur

l uti nu ide Wontreat

Peii ntii r-- t.-lUieure, Clamu>,ie, Orivrerie, aonze.

sut-u sait- aArtum ins Aes es de Bar le.
Dite ('ran-îetn, pour la Peinure sn r verre (Vitraux) et la

UNIQUE OCCASION
i iem for m it -ne Bibliothèque à Bon Marché. Quinze

p - ",-imi-m- '.ur tous les achats d·au m-ine t.o0o
d'. "Vn, nologi, miore, Litérature, >roit,

IN1 éi npe -etc., etc.
En établissant ue manufacture de papier, nousavon

décidmlde tnt ov-,-terA a nnir. plus prticîiliérement
de la PAPETERIE, le la LIBRAIRIE CLASsIQUE
et fil, 1>1 E lE itpr la vente en gros .t i imîîîrtiation sur
dsîae:îaPe e afin -15couIer le p'us promptement possible
ntre ftmtl tIf-livres et i'articies de iétail no.s ferons
tint- grnaue rétuf.-itn sur ines prix, cus tortue i'Veoompte,
suivant i ln"p"tnanee -tes ieliats

J. B. ROLLAND & FILS,
1.1 HRAtIREs•ÉID113URs,

11 I, Rue Saint-Vincent, MIontréal

"L'OPINION PUBLIQUE"
On peut n o r pour 1 m niroe ou uno nu en Aeadre-sit

nu No. i. (e l rumi- ie-ry. La nouvelle aamini'ration
a fait u tii de t-Iabora-urs recritîS.dantus <-<ut e
que la Psrovince n d" meilleur comme écrivain-.

L'abonnement r'est que de 3.00 par a,

Ilý i


